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1ère Lecture - Livre du  Prophète Jérémie (23, 1-6) 
Misérables bergers, qui laissent périr et se disperser les brebis de mon pâturage ! C'est pourquoi  
ainsi parle le Seigneur, le Dieu d'Israël, contre les pasteurs qui conduisent mon peuple : À cause de 
vous, mes brebis se sont égarées et dispersées, et vous ne vous êtes pas occupés d'elles. Eh bien ! 
Moi je vais m'occuper de vous, à cause de vos méfaits, déclare le Seigneur. Puis je rassemblerai moi-
même le reste de mes brebis de tous les pays où je les ai dispersées. Je les ramènerai dans leurs 
pâturages, elles seront fécondes et se multiplieront. Je leur donnerai des pasteurs qui les conduiront; 
elles ne seront plus apeurées et accablées, et aucune ne sera perdue, déclare le Seigneur.  
Voici venir des jours, déclare le Seigneur, où je donnerai à David un Germe juste : il régnera en vrai 
roi, il agira avec intelligence, il exercera dans le pays le droit et la justice. Sous son règne, le royaume 
de Juda sera sauvé, et Israël habitera sur sa terre en sécurité. Voici le nom qu'on lui donnera : « Le-
Seigneur-est-notre-justice ». 
 

2ème Lecture - Epitre de Saint Paul aux Ephésiens (2, 13-18) 
Frères, vous qui autrefois étiez loin du Dieu de l’Alliance, vous êtes devenus proches par le sang du 
Christ. 
C'est lui, le Christ, qui est notre paix : des deux, Israël et les païens, il a fait un seul peuple ; par sa 
chair crucifiée, il a fait tomber ce qui les séparait, le mur de la haine, en supprimant les prescriptions 
juridiques de la loi de Moïse. Il voulait ainsi rassembler les uns et les autres en faisant la paix, et créer 
en lui un seul Homme nouveau. 
Les uns comme les autres, réunis en un seul corps, il voulait les réconcilier avec Dieu par la croix : en 
sa personne, il a tué la haine. Il est venu annoncer la bonne nouvelle de la paix, la paix pour vous qui 
étiez loin, la paix pour ceux qui étaient proches. 
Par lui, en effet, les uns et les autres, nous avons accès auprès du Père, dans un seul Esprit. 
 

Evangile selon Saint Marc (6, 30-34) 
Après leur première mission, les Apôtres se réunissent auprès de Jésus, et lui rapportent tout ce 
qu'ils ont fait et enseigné. 
Il leur dit : « Venez à l'écart dans un endroit désert, et reposez-vous un peu. » De fait, les arrivants et 
les partants étaient si nombreux qu'on n'avait même pas le temps de manger. 
Ils partirent donc dans la barque pour un endroit désert, à l'écart. 
Les gens les virent s'éloigner, et beaucoup les reconnurent. Alors, à pied, de toutes les villes, ils 
coururent là-bas et arrivèrent avant eux. 
En débarquant, Jésus vit une grande foule. Il fut saisi de pitié envers eux, parce qu'ils étaient comme 
des brebis sans berger. Alors, il se mit à les instruire longuement. 
 

Homélie du Père Jean Forgeat 
"Venez à l'écart dans un endroit désert et reposez-vous un peu". Telle est l'invitation de Jésus à ses 
disciples au retour de leur première mission. Ces paroles de Jésus viennent à point en ce dernier 
dimanche du mois de Juillet au cœur des vacances de l'été. Elles nous rappellent que le repos est 
nécessaire après le temps de l'action du travail avec tout ce qu'il entraîne de fatigue physique, 
intellectuelle. Ce temps est nécessaire et favorable au repos du corps et de l'esprit, nécessaire 



aussi pour faire le point, s'asseoir pour réfléchir au chemin parcouru, nécessaire et favorable enfin 
pour aller à la rencontre de celles et ceux parfois tout proches de nous que nous ne voyons pas 
tant nous sommes pris par nos occupations. Pour les chrétiens que nous essayons d'être chaque 
jour... le repos de l'été nous est donné pour entrer un peu plus en avant dans la rencontre du 
Christ, dans l'écoute de sa parole, dans la prière, pour mieux répondre à la mission à laquelle il 
nous envoie. 
Prenons quelques instants pour revenir à la Parole de Dieu de ce dimanche. Elle nous aidera à 
porter notre regard sur Jésus, sur nous-mêmes et sur l'Eglise d'aujourd'hui avec les images du 
Pasteur, des brebis et des pâturages. 
1. Quel Pasteur Jésus est-il pour nous ? 
Dans la première lecture de Jérémie, le prophète parle au nom de Dieu qui se plaint des mauvais 
pasteurs. Il leur reproche par leur action d'avoir dispersé les brebis au lieu de les rassembler. Ces 
mauvais pasteurs sont en fait les responsables "politiques" de l'époque, les rois de Judée, qui, par 
leur action, ont conduit le peuple à la catastrophe et à l'exil. Face à cette situation, Dieu va se faire 
lui-même Pasteur de son peuple : rassembler les brebis dispersées, les ramener dans leur enclos. Il 
va susciter de nouveaux pasteurs qui les conduiront, les protègeront de tout danger et de toute 
peur. Enfin il va susciter pour David un "Germe juste" exerçant le droit et la justice. 
Ce Dieu, notre Berger, qui prend visage dans le Christ Bon Pasteur, est chanté dans le Psaume 22, 
sans doute un des plus connus et des plus populaires : "Le Seigneur est mon Berger, rien ne saurait 
me manquer". L'appel de Jérémie, le témoignage de Jésus Bon Pasteur, nous révèlent la tendresse 
que Dieu manifeste aux hommes, particulièrement à ceux qui sont accablés, dispersés, 
abandonnés...Toutes les rencontres de Jésus ne manifestent que cela. Jésus instruit, enseigne mais 
aussi guérit, soulage, relève, pardonne. Il libère les hommes de la peur. Il est saisi de compassion 
devant les gens qui accourent vers Lui parce qu'ils sont comme des brebis sans berger. 
2. Les brebis dispersées d'aujourd'hui, quelles sont-elles ? 
C'est vers elles que nous sommes appelés à aller. Dans l'Evangile d'aujourd'hui, le repos de Jésus 
avec ses disciples n'est pas très long, la foule est là qui attend... Jésus les enseigne longuement. Le 
Pape François parle des périphéries : c'est là que se trouvent des femmes, des hommes qui sont 
peut-être, ou peut-être pas, en attente d'une rencontre, d'un témoignage qui ravivera en eux la 
confiance, l'espérance. Pour nous, les diacres et les prêtres mais aussi pour toutes celles et tous 
ceux qui assurent un ministère dans l'Eglise : préparation et célébration des mariages, baptêmes, 
obsèques, visites aux malades et personnes isolées... nous sommes, et c'est la dernière image de la 
Parole de Dieu aujourd'hui... nous devrions être dans l'Eglise la pâturage, le lieu de repos, de paix 
pour toutes les personnes que nous rencontrons : fatiguées, accablées par les épreuves de la vie, 
toutes les personnes aussi qui cherchent un sens à leur vie, qui cherchent, sans peut-être 
l'exprimer, Dieu. Il ne s'agit pas pour nous de leur faire des discours mais, par notre écoute, notre 
présence, de leur donner de découvrir qu'ils ne sont pas jugés mais aimés de Dieu. Chacun à notre 
place, nous avons à être pasteurs. Il nous faut être les femmes et les hommes de la rencontre. Le 
chrétien est équipé pour cela. Il est équipé pour témoigner de la Paix du Christ qui est en lui. Nous 
sommes équipés pour la rencontre car Notre Seigneur le Christ est la paix pour tous les hommes. 
Au-delà de nos faiblesses, de nos fragilités, nous sommes l'Eglise aujourd'hui pour porter au 
monde le message de la Paix pour tous. 
Il nous faut en prendre conscience, encore plus en ce temps de vacances et demander au Christ de 
nous y aider. 
Amen ! 
  
 
 

 
 

 


